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r,P· L'influence allemande, au point dii 'vué ·musical, e~t a 
peu près nulle aujourd'hui, après avoir été prépondé.:. 
rante . 

* 
M. Claude Debus sy 

L'in fl uence allemande n'a jamais eu .d'e ffet nefaste 
que sur les esprits s usceptibles d'être domes tiqu és, ou, 
pour mie ux dire, qu i prennen t 1~ mot in!lueuce Jans le 
sens J'« imitation» . 

D'ailleurs, il est difficile de préciser l'influence du 
second Faust de Goethe, de la JI!Iesse en si m ineur de 
l3acb; ces œuvres. resteront des monumen ts de !3eauté 
aussi uniques C[LL'inimitables; ell es ont une influence 
parei ll e à cell e de la m er ou du ciel, ce qui n' es t pas 
essen tiellemen t allemand, mais uni verse!. 

P lu·s p eès de no us, vVagner est pe ut-être un exemp le 
de domestication? Pourtant, les m usiciens po unon t 

-toujours lui être reconna issants d'avoir laissé un admi ­
rable document sur l'inutilité des fo rm ules : c'est Par­
sij"al.. . , démenti g-énial à la Tetralogie . 

\Vag uer, si l'on peu t s'exprimer avec un peu de la 
g randiloquence q ui l ui convient, f ut un beau co ucher 
de solei l que l'on a pris pour une aurore .. . 

ll y a ura toujours des périodes d' imi ta tion ou d'in ­
fl uence don t on ne petù pr~voir la durée, enco ee moins 
la natioQ.ali té - vérité facile en même temps que loi 
d'évolutio n.- Ces périodes sont nécessaires iL ce ux qui 
aiment les chemins parcourus et tranquilles. Elles per ­
mettent aux autres d' aller plus loin .. . vers cett~ con trée 
où l'ou souffre, q uelquefois si amèrement. J'avoit· 
tro uvé la l3eauté . Donc, tout est po ur Je mieux.Le reste, 
c'est des questions de commerce qui m alheureusement 
ne son t pas inséparables Jes questions d'art. 


